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Dimanche 16 Octobre 2022 

29ème Dimanche du Temps Ordinaire – Année C 

La Madeleine 

 

Mais pourquoi se décourage-t-on aussi vite dans notre vie de prière ? 

Les raisons sont multiples ! Je n’en cite que quelques-unes… 

Tout d’abord le manque de temps… mais on a toujours le temps de faire ce qui 

est essentiel pour notre vie. 

« Mon Père je prie, mais je n’entends rien ! » et de répondre : « Moi non plus ! ». 

Nous ne sommes pas Jeanne d’Arc… chacun a ses charismes ! 

« Mon père, je prie, mais je ne ressens rien ! » Ne cherchons pas des 

« gouzigouzis » ! La prière me met dans la paix et la joie qui sont des fruits de l’Esprit 

Saint. 

« Mon Père, je prie et je n’obtiens rien ! » J’invite toujours à regarder à côté ! 

Non pas à loucher dans l’assiette du voisin pour le jalouser mais à regarder à côté parce 

que Dieu ne donne pas tout de suite et il donne beaucoup plus.  

C’est parfois beaucoup plus tard qu’on ouvre un paquet cadeau que nous avions 

enfoui au fond d’un placard de notre cœur ! 

Enfin, « Mon Père, je ne suis pas un contemplatif mais un actif ». 

Et nous entendons le psaume : « goutez et voyez comme est bon le Seigneur ». 

Le curé d’Ars était un agité ; mais il demeurait devant le tabernacle de sa petite 

église ! 

Revenons aux textes de la liturgie. Quand Moïse tenait les mains levées vers le 

Seigneur, Israël était le plus fort ; certes, nous n’avons ni Aaron, ni Hour qui nous 

soutiennent les bras, mais Moïse persévère. Alors, ne nous décourageons pas. 

Saint Paul dans sa deuxième lettre à Timothée, invite l’apôtre à se nourrir de la 

Parole de Dieu. Quelle est la place de la Parole dans ma vie spirituelle, notamment dans 

ma vie de prière ? Dieu parle ; il suffit d’ouvrir les Saintes Ecritures ; de prier l’évangile 

du jour. 

On nous dit : il faut faire le vide ! Malheureux que nous sommes ; c’est ainsi que 

nous nous construisons des citernes vides ; que nous tombons au fond et que nous 
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mettons le couvercle ! Non ! Il faut faire le plein ! Plein de la Parole de Dieu, plein 

d’amour, plein de la présence de Dieu ; plein de grâces, que sais-je ? 

Dans l’Evangile, Jésus nous exhorte à persévérer. Demandez et vous recevrez dit 

Jésus à ses disciples. Ne soyons pas complexés parce que nous faisons des prières de 

demandes et d’intercessions. Si nous nous tournons vers Dieu, c’est parce que nous 

croyons que seul Dieu peut faire quelque chose. La prière est un acte de foi. D’ailleurs, 

ne faut-il pas commencer, après le signe de croix, à poser un acte de foi ? Oui, Seigneur, 

je crois que tu es là, présent à ce rendez-vous d’amour. 

Mais le Christ termine l’Evangile en exprimant sa crainte : « le Fils de l’homme, 

quand il viendra, trouvera-t-il la foi sur terre ? » 

Pour que le Fils de l’homme puisse la trouver au moment de son retour en gloire, 

il nous faut la transmettre ; le premier lieu de la transmission est l’église domestique, 

c’est-à-dire la famille ; puis la catéchèse et tant de lieux où les jeunes peuvent façonner 

leur vie intérieure. 

Les jeunes églises se développent ; la vieille Europe se fatigue ! Mais ne nous 

décourageons pas ! Ne sombrons pas dans le désespoir ; Dieu ne peut pas nous 

abandonner, encore faut-il le supplier de nous tendre les bras. 


